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RAPPORT de M. RENAULT, président de la commission d'enseignement du Conservatoire

de Lyon, sur la méthode de cornet a piston, de M. Louis GERIN

A Monsieur le Directeur dit Conservatoire
.

Mr le Directeur,

La méthode de Cornet a pistons composée par Monsieur Gerin, que vous m'avez chargé d'examiner

me parait appelée à rendre de grands services au Conservatoire de Lyon, ainsi qu' aux musiques de l'armée,

La première partie, parlaitement conçue, contient une grande quantité de leçons progressives compre-

nant tous les différents genres d'articulations, mesures et mouvements propres a former d'excellent?

instrumentâtes.

La dernière partie de l'ouvrage,traitant des différentes notes d 'agrément,trilles,etc.,est suivre de

grandes études, airs variés, qui sont. le résumé de tout ce qui a été enseigné précédamment
.

En conséquence, Monsieur le Directeur, J'ai l'honneur de vous proposer de vouloir bien adopter la

Méthode deMr. GERIN dans la classe de cornet à piston du Conservatoire de Lyon
,

Veuillez agréer, Monsieur le Directeur,l'assurance de mes sentiments distingués
,

Votre tout dévoue\

RENAULT
, Président de la CommissionChevalierde la légion d'honneur, Officierd' académie.

.

' ONTAPPROUVELES PROPOSITIONSDE M. RENAULT!

MM. E.MANGIN, directeur du Conservatoire, Officier d 'Academie

FÉVRIER
,

Général, commnt.la subdivision du Rhône et la place de Lyon,

H.BAUMANN, de la commission du Conservatoire et Professeur

A.RIBES, id. id. id. Officier d'Académie
4

F.RENARD id. id. id. Chev.de la Légion d'hon."

LETTRE de M MOMAS
,
ex- chef d'Orchestre des grands théâtres de Lyon et de Marseille.

Mon cher Gerin,

J'ai lu avec le plus vif intérêt votre méthode de cornet à pistons et je n'hésite pas à lui prédire

lesuccès qu'elle mérite. Elle témoigne, de votre part, une connaissance parfaite de l'Instrumentqui en est

l'objet, et par l'ordre et la bonne division des études, doit conduire l'élève à une bonne exécution.

Bien a vous ,

E
.

MOMAS,



AVANT-PROPOS

Choisi lors delà création du Conservatoire de Musique de Lyon pour enseigner dans

cette institution le cornet à pistons,je dus dès le début, me préoccuper dela direction a donner à cet ensei-

gnement,afin d'inspirer à mes élèves,avec le goût delà musique, celui de leur instrument.

Je cherchai une méthode de cornet a pistons réunissant les conditions nécessaires,c'est-à-dire

initiant peu à peu l'élève à la connaissance de son instrument et l'amenant,sans efforts et par une

intelligente gradation, à vaincre les difficultés
.

N'ayant point trouve cette méthodeje me mis à l'oeuvreet j'écrivis celle que je livre.

aujourd'hui au public
.

A. mon avis, dans les ouvrages de ce genre, publiés jusqu'à ce jour on a trop négligé les étu-

des élémentaires.Qu'en résulte-t-il ? Que l'élève,se trouvant parfois en présence de difficultés au
dessus de sesforces,se décourage et abandonne un instrument dont le. mécanisme l'effraie.

Dans cette méthode, où je prends l 'élève à son début je me suis préoccupe de lui donner

avant tout l'amour de son instrument, en lui faisant suivre une série de leçons progressives :

C'est dans ce but que j'ai écrit des exercices et des morceaux mélodiques (Résumé des leçons)

qui seront pour l'élève un perpétuel encouragement ,lui faisant comprendreles progrès qu'il a faits.

Cette méthode qui a reçu l'approbation d'artistes eminents- se compose ; de Quatre- cents

morceaux dans lesquels sont intercales vingt huit Duos t mélodies; de vingt étudesartistiques,

une récapitulation des diverses études sur toutes les tonalités,de troisairs variesdont un en Duo.

Infin,l'ouvrage se termine et se complète par un tableau des transpositions à opérer pour faci-
.

liter l'exécution avec nos deux tons usuels (La etSi) des parties de trompette et de piston ( ancien

systême) instrument qui possédait tous les tons de rechange.
J'appelle spécialementl'attention sur ce tableau ; la question qu'il traite-dont aucune mé-

thode ne fait même mention- a une importance capitale pour un cornetiste attache à l'orchestre.
Quoique écrite en vue des élèves,cette méthode contient des exercices que pourront travail-

ler des musiciens d'une certaine force.
C'est à l'aide de cette méthode que je fais mon enseignement au Conservatoire de Lyon;les

résultats que j'ai obtenus ont été si excellents que, sur le conseil qui m'en a été donne par des?

artistes et des compositeurs de talent, je me suis décide à la publier. Je serai heureux si, comme
je l'espère, elle peut rendre d'utiles services aux Sociétés musicales, aux maisons d'éducation,aux
musiques de 1 armee, en formant à la fois des musiciens et de bons instrumentistes

.

louis GERIN,

Professeursau ConservafoiredeLyon.
(

(1) Les secondes parties des duos sont écrites defaçonà permettre à l'élève dejoueralternativement l'une et l'autre partie.



DUCORNET A PISTONS.

La perfection actuelle de fabrication et celle à laquelle ouest parvenu par l'exécution

ne permettent plus de classer le cornet a pistons dans la famille des cors ou des trompettes;

son timbre clair,sa nature spécialement chantante lui donnent un tout autre caractère et en

font un instrument tout différent. On a compris cet instrument dans la famille des cors parce

que le premier essai de l'adaption du piston a été fait sur un petit cor que l'on nommait alors :

Petit Cornet, et qui rendait des sons aigriards assez désagréables il a, ensuite, pu être compa-

' ré à latrompette et aux cors parce que ,comme pour ces instruments, on avait fait plusieurs tons

de rechange, tels que les Ions de mi,mi,ré,fa,sol et lab. Quoique certains artistes fussentpar-

venus a jouer assez correctement avec tous ces tons graves,il était néanmoins très-difficile de

jouer juste, car il fallait tirer ou pousser les coulisses selon la longueur du ton. Mais, aujourd'hui,

on a reconnu que le vrai timbre et le caractère du cornet a pistons consistent dans les deux tons

-
la et si. Ces deux tons,du reste, suffisent pour simplifier et aplanir les difficultés résultant dé

trop d'accidents à la clef. (1) Le cornet a pistons,instrumentspécialement chantant,dif-

fère encore, par cela, des cors et des trompettes qui sont des instruments plus généralement employ-

es à l'accompagnement et Tendent des effets tout différents dans l'orchestration.( Voir,à la fin

de celle méthode, le rôle quejoue le cornet arecses deux tons, la et si b, et le tableau des trans-

positions.)

Je soumets,ci-après,un tableau comparatif des sons que produit chaque doigté et les tons

de rechange auxquels leurs sons correspondent sans le secours d'aucun doigté, en prenant comme
modèle les sons de la trompette-. Ce tableau est d'autant plus nécessaire que l'élevé pourra le con-
sulter très-souventpour étudier les différents doigtés que présente la même note, ces doigtés

pouvant, dans certains cas, être employés avec avantage, surtout dans les trilles ou autres
traits rapides.Les notes qui y sont simulées avec des points ne sont pas faisables à l'exécution,

cependant ce sont des notes qui sortiraient avec. les doigtes indiques, si l'on trouvait des artistes

ayant d'assez bonnes lèvres pour parvenir à les donner, car il est bien entendu que l'on ne peut
depasser le do au-dessus des lignes,et encore,cette note est-elle très-rarement employée

.

(1) Quelques artistes ont fait fabriquer des pistons en Ut et s'en servent à l orchestre
: ces instruments,qui rendent de grands services aux exécutants

ne sontpas assez répanduspour queje m 'en occupe sérieusement ; son timbre du rerte, sort des attributions de celui du vrai cornet.



TABLEAU donnant les sons du cornet à pistons, avec l'emploi de
chaque doigté

,
ayant comme modèle comparatif les sons que produit

la trompette, sans l'emploi d'aucun mécanisme.

En remontant chaque colonne de bas en haut,on trouve une gamme chromatiqueascendant.e.
Onvoit donc que toutes les notes y sont employées avec différents doigtes, ce qu'il sera bon de consulter

dans de certains moment._Enjouant les exemples ci-dessus avec le ton de la 4 au lieu du ton de si, on ob-

Nt'1 Exemple des notes se produisant avide
. \ .tient les sons suivante

_
2 Comme si l'onjouait les notes a vide du ton de la 5

I

-3 sel I Onvoit' donc gue,sauf les tons de

solbeufa* y 5*\Do, HÔfcftf^.tcusles autres sont

- 5 fa I reproduits dans l'emploidépistons
.

- 6
—

mi S |

- 7
-—. mi b /



D'UN BON CORNET

Un bon cornet est indispensable pour un élève qui commence ;un mauvais instrument

ne fait que paralîsersesmoyens. Eneffet, beaucoup d'élèves commençant vont au bon mar-
ché, se promettant d'acheter un instrument meilleur s'Us parviennent à un bon résultat ne se

rendant pas compte que ce résultat est souvent anéanti parla peine qu'ils éprouvent 1 jouer
dans un mauvais instrument : l'élève a déjà bien assez à vaincre les premières difficultés sans

s'en créer d'autres en s'efforçant à soufflerdans un instrument médiocre qu'un artiste ne sau-

rait jouer mieux que lui .De la .vient souvent un premier dégoût chez J'élève; un bon instrument,

entre ses mains, est une première difficulté vaincue, et c'est pour cela que je conseille de le pren-

dre tel dès les premiers principes.On doit donc rechercher dans un bon cornet la sonorité et Ja

justesse;un cornet dont les notes que l'on attaque sont susceptibles de varier de son, et par consé-

quent de produire, soit plus haut, soit plus bas, le son que l'on attaque, peut être considéré comme
étant d'une fabricationvicieuse .On doit repousser aussi ceux dont les son s sont étroits et
sourds, ou ne se produisent que péniblement et avec dureté. On doit surtout rechercher la
justesse; il arrive souvent qu'une note estjuste au détriment d'une autre qui se trouve, trop
basse ou trop haute quelque se faisant avec. le même doigté. Tous les instruments ont certai-

nement leur imperfection,et il s'en trouve quelques unes dans le cornet,qui n'ont pu,jusqu'à

prônent, être totalement vaincues ; l'artiste doit doncchercher à y parvenir, soit en lâchan t
les lèvres pour les notes qui se trouvent un peu hautes ou en resserrant les lèvres pour 1es
notes qui sont un peu basses. Ainsi, le Sol au-dessus des lignes se trouve généralement un peu

haut; le Ré, 4me. ligne, se trouve souventtrop bas; le Do dièze dessous les lignes,est trop haut,

le Ré également.C'est donc à l'artiste à se méfier de ces notes et à y rémédier parle moy-

en des lèvres. Que l'élève se mette donc en garde contre ces petits désagréments qui ne
sont, du reste, bien sensibles qu'aux oreilles vraiment exercées; en résumé, qu'il se mu-
nisse, dès les premiers principes

,
d'un bon instrument: ses intérêts ; comme je l'ai dit, en

dépendent..

DE L'ACCORD DE L'INSTRUMENT

Jouer juste est la qualité première d'un exécutant; il. est donc nécessaire desavoir

comment il faut s'y prendre pour jouer juste. Dabcrd, plus un tube est long,plus il produit
les sons graves, et plus il est court,plus il les produit aigus. Le ton de La étant plus long que *

le ton de Si , le premier produit les sons un demi-ton plus bas; il en sera de, même toutes les fois

que vous allongerez la première coulisse qui correspond à l'embouchure,et cela en la tirant, tan-
dis quevous obtiendrez des sons plus aigus si vous l'enfoncez; de cette coulisse, dépendent donc
les sons que vous ferez sans lè secours des pistons

.
Si donc vous êtes trop haut, tirez cette coulisse,

si vous êtes trop bas,poussez la. Il en est de même pour les notes qui correspondentaux coulisses

des pistons.Pour jouer avec le ton de la ,il faut,généralement,tirer un peu la coulisse qui



correspond au 1erpiston et tirer encore plus celle qui correspond au 3me

DEL'EMBOUCHURE

9De l'embouchuredépendent souvent les progrès plus ou moins rapides que peut obtenir
l'élève.On ne peut dire d'avance telle ou telle autre forme me sera préférable : toutes les

formes sont bonnes il suffit qu'elles soient en rapport avec la natures des lèvres; les élèves qui '

auront les lèvres grosses devrontprendre, de préférence une. embouchure large avec un gros
grain; ceux qui auront les lèvres minces joueront plus facilement avec une embouchureétroi-

le, mais il conviendra toujours de s'assurer, par l'essai, des dispositions des lèvres qui peuvent
néanmoins être capricieuses et faire éprouver plus ou moins de difficulté pour l'une oupour

l'autreforme.Je dois dire, cependant que l'embouchure déformé conique,un peu profonde,

a mes préférences,parce qu'elle produit les sons plus ronds et plus veloutés .En tous cas,on

ne devra pas en sacrifier une avec laquelle, on obtiendrait des sons plus graves ou plus larges

pour une autre- qui produirait des sons aigus, mais criards ou désagreables; on tiendra, lejuste
milieu, et par le travail,on pourra alors acquérir l'une et l'autre. Quand on sera fixé sur
son choix et que l'on se sera habitué à jouer avec une embouchure,on ne devra plus sous
aucun prétexte,en changer, car ce serait se donner à chacune d'elle un travail nouveau ,

et
l'on détruirait ainsi les qualités déjà acquises sur les précédentes .On devra donc se munir de
deux embouchurespareilles afin de ne pas se trouver au dépourvu,si l'une vient à s'égarer.

DE LA QUALITÉ DU SON.

La belle qualité du son ne S'obtient que par le TRAVAIL des sons files, en jouant très-sou-

vent des mélodies chantantes ou morceaux larges.Un élève qui n'aura pas de jolis sons,c'est qu'
il n'aura pas eu la patience de faire le travail des sons files avec la persévérence voulue,seul

moyen de les acquérir. Ce travail, tout en donnant le style.permet à l'élève d'être maître des

sons de son instrument, et dejouer et produire des effets dans les forte comme danslespiano

On peut également modifierses sons en adoptant comme embouchure,une forme telle que je
l'indique à l'article qui précède.

DÉFAUTS DES ELÈVES

Souvent, soit économie, soit insouciance,soit qu'ils se fient trop à la simplicité du mé-

canisme de l'instrument, les jeunes gens s'imaginent pouvoirapprendre sans le secoursd'un

professeur.Ils se procurent,àcet effet,une méthode quelconque, et, s'étant rendu compte
dû doigté, se mettent en devoir de souffler au hazard dans l'instrument,ne se doutant pas
des défauts qu'ils contractent ainsi, et dont ils ne pourront se défaireparla suite, ce qui les met

alors dans l'impossibilité déjouer convenablement de l'instrument,heureux encore s'ils nesont

pas obliges de l'abandonner. En effet, comment peuvent-ils se guider sérieusement dans les



études et apprécierles ressources d' un instrument qu'ils ne connaissent pas ?.A moins d'une

nature, exceptionnelle- et bien douée, ils ne peuvent en prendre que tous les vices; aussi',
quand ils s'aperçoiventde ces défauts qui arrêtent le- cours de leurs études, ils se décident

souvent à prendre- un professeur qui, dès les premiers principes, aurait pu mettre l'élève sur
]a bonne voie, mais qui, trop tard, ne peut plus remédier au mal .Je recommande donc. à

tout éléve,bien résolu a acquérir du talent, de prendre,dès les premières leçons,un bon profes-

seur, connaissant les ressources du mécanisme: ils seront,ainsi, plus sûrs du succès .Parmi les

défauts contre lesquels il y a lieu de se mettre en garde,il faut citer, principalement:le gonfle-

ment des joues qui intercepte l'action directe de l'air;le gonflementde la lèvre inferieure ;

jouer de cote, qui non seulement est disgracieuxmais encore nuit à l'action directe de la lan-

que; se tenir courbé en jouant, qui fatigue, la poitrine et comprima l'air dans les poumons;

battre la mesure du pied ou du corps, qui ôtela grâce de l'exécution et donne l'air gau-

che à l'exécutant ce soin étant reservé au professeur; les tremblements des sons; les

attaques en dessous des sons, et par d'autres syllabes que celle de la qui est reconnue
comme étant J'attaque naturelle et avec laquelle on obtient la franchise. et la pureté ;

Bannissez donc tout autre genre d'attaque qui,sousprétexte de donner un genre dedou

ceur,produit un effet désagréable.etc.

CONSEIL A L'ÉLÈVE.

Dans le parcours et l'étude de cette Méthode,je recommande do ne pas
anticiper sur les leçons et de suivre bien régulièrement les exercices dans
l'ordre, que je leur ai indiqué, car souvent, une leçon qui parait des plus simples

offre, parfois quelques difficultés
,
soit sous le rapport du Rhythmeou mouvement

de l'attaque, des nuances, ou des respirations,etc.
,
Je soumets donc cette pe-

tite recommandation à MM. les professeurs, afin qu' ils soient fermes à ce sujet.



PREMIERELEÇON.

(Nota L'élève devra lire attentivement et mettre à profit toutes les
observations contenues dans cette méthode )

l'élève doit s'appliquer a obtenir un son; pour cela.il posera l'embouchurenaturellement

au milieu de la bouche, tout en fermant les lèvres; au moment d'attaquer la note,il devra re-

tirer les lèvres en arrière, comme, pour sourire; à ce moment, la langue se portera a l'extrémi-

te des dents de la mâchoire supérieure pour se retirer brusquement,comme si elle se débarras-

sait d'un fil se trouvant à son extrémité,en laissant échapper la syllabe tu.On prolongera

alors le son le plus longuementpossible
.
En recherchant la clarté' du son et sa justesse l'élève,

devra prendre une position naturelle: tenant son instrument de la main gauche, il laissera a la

droite toute sa liberté d'action sur le- mécanisme,;l'extrémité des doigts devra,seule,porter sur

les pistons,le pouce dela main droite en dessous du premier tube qui correspond à l'embouchure

On devra éviter d'avoir un instrument à crochet qui retient, d'habitude, le petit doigt delà main

droite, la main gauche ayant assez de force pour appuyer l'instrument sur les lèvres quand il s'a-

git de donner un son aigu; ce crochet, en retenant le petit doigt,ne fait que. paralyser l'action des
trois autres, qui doivent être libres dans leurs mouvements et indépendants commelamain sur

un clavier. JEn attaquant la note par la syllabe tu, on devra éviter de faire sauter l'embouchure

des lèvres, qui ne doit plus bouger une fois placée, pas plus qu'on ne devra faire aller le mentonpour

passer d'une note aigüe à une grave et réciproquement, les lèvres devant, seules ,agir, en rai-

son de leur souplesse et de leur familiarité à diriger le son .Eviter de gonfler les joues
,

La. res-
piration devra se prendre en ouvrant la bouche de côté sa ns, pour celadéplacerl'embouchure

«Les respirations dont on doit faire un usage moderé seront indiquées avec des virgules etnedoi-

vent,autantque possible,être prises qu'à la fin des phrases ou membres dephrases. Respirer

trop souvent serait nuisible à l'exécution et entrecouperait les phrases,surtout dans les chants

larges où les sons doivent être soutenus. Ces recommandations s'appliquent également aux
phrases où l'on fait usage.des contretemps,de même quepour la voix,on devra soutenir le

son le plus longuement possible, soit dans les sons attaques ou sons filés; ces derniers S'ob-

tiennent en attaquant le son faible en le filant de manière a passer insensiblement du fai-

ble au fort, et du fort au faible. L'élève, s'étant bien rendu compte. de. toutes ces explica-

tions, se mettra en devoir de les mettre en pratique sur l'instrument en attaquant l'exercice

suivant.

NOTA
.

Je dois déclarer,ici, que beaucoup de personnes hésitent a confier a
leurs enfants l'étude du cornet à pistons,dans la crainte que cet instrumentne fatigue

la poitrine et devienne ainsi nuisible a la santé. _Mon devoir est de dissiper ces crain-

tes. Par analogie avec les membres du corps et pour les mêmes causes, la poitrine,elle
aussi, a besoin d'exciter son développement.Loin de lui nuirel'exercice, du cornet a pis-

tons est,au contraire, recommandécommeétant la gymnastique des poumons : il ne peut donc.

être que salutaire., même à l'enfant leplus faible hormis le cas d'excès.



POUR FORMER LE SON. ( sur les notes qui s'obtiennent sans le secours des
pistons) Soutenez. les sons le plus longtemps possible afin de vous fixer sur l'intonation

de chaque notesans tenir compte delà mesure, en attaquant par la syllabe tu
.

L'élève devra travailler l' exercice ci-dessus jusqu' à ce qu'il ait obtenu un son sur
chacune des trois notes indiquées; après cela il passera aux sons files qui suivent, en
cherchant à éviter toutes sortes de vacillations ou tremblements des sons ou mouve-
ments de la gorge ou des lèvres, etc., Plus une note est aigüe,plus il faut de vigueur 3

l'attaque; plus elle est grave, moins il faut de force.

Quand on aura. obtenu un résultat sur les sons que j'indique ci-dessus,

on ajoutera aux sons ouverts la note mi, et l'onjouera la leçon qui suit de 4 mani-
* * )èresdifférentes,la première, sons droits ou de même force, la 2me attaqué fort et diminue,

3mefois, en sans filés ,4me fois sons augmentés
.



EMPLOI DES PISTONS
.

Les pistons commencentpar se. compter ainsi : le-premier est celui le plus près de l'embouchure

que l'on touche de l'index; vient ensuite le second, que l'on touche du majeur,et le troisième

que l'on touche de l'annulaire.On indique, le doigte, de la maniere suivante : l,pour dire gue
l'on doit enfoncer le premier piston, 2 pour le 2me et 3 pour le \ pour le 1er et
Je ensemble, ~ pour le 1er et le ensemble. Les notes non marquées d'un doigté

ou marquées d'un zéro se font sans piston.

On doit éviter de respirer trop souvent(1) Les virgules au-dessus des mesures
indiquent les endroits où l'on doit respirer

.

Bien que ces leçons ne soient écrites qu'en rondes et blanches, on ne devra pas les sacri-
fier pour en jouer d'autres; n'anticipez pas non pluç sur les valeurs en prenant un mouvement
trop vite, surtout, ne respirez pas à chaque note. Ces leçons sont d'une grande utilité pour acqué-
rir une bonne attaque ,l'ampleur des sons, et la surete' de l'embouchureet d'intonation.On devra s'at-
tacher surtout, dans le parcours de cette méthode,à faire 1er nuances telles qu'elles sont indiqueer.

La respiration jouant un grand rôle dans ! exécution en devra, des le debut, 5 habiliter a respirer le moins souvent possible.Nous rappellerons1

souvent à l élève cette recomm andation des plus utiler dans le parcours d e no leçons.





ON OBTIENT LES SONS GRAVES en ouvrant les lèvres pour laisser
échapper une plus large colonne d'air en appuyant moins l'embouchure
sur les lèvres,mais sans la déplacer et sans forcer les sons.



Les sons aigus s' obtiennent en serrant les livres, mai s sans déplacer l'embou-
chure,et en prenant l'embouchure surleslèvres selon le degré d élévation dela note.

LEÇON mêlée d'intervalles, observez, bien les nuances.

Intervalles de quartes.



INTERVALLES DE QUARTES

INTERVALLES DE QUINTES

Ne déplacezpas l embouchure la note supérieure doit être attaquée plur vigoureusement que
celle J'en l air, mais rela tivement a la distance.

INTERVALLES DE SIXTES
.

Même observa tion que la leçon précédente)



INTERVALLES DE 7MES

RÉSUMÉ





EMPL01 DU FA #

GAMME ET 7.eme DOMINANTE



EMPLOI DU SI ET DU FA «

pour se- familiariser avec ces deux. doigtés

POUR APPRENDRE a attaquer dans les forte comme, dans les piano. (Cet
exercice doit être travaille souvent afin d'obtenir la sureté dans l' attaque.)



EXERCICEDU COUPDELANGUE'

SUR LES NOIRES

J'ai démontré à l'élève la. manière d'attaquer la. note par
la. syllabe tu, en prolongeant le son; il s'agit maintenant d'exercer la
langue. sur la même note, dans un mouvement plus précipite.
Il faut donner a la noire toute sa valeur en. l'accusant bien
par l'attaque, mais en laissant faiblir leson sans le trainer.

Respirez le moins souvent possible.



EXERCICES DE QUARTES

AVEC UN BÉMOL



N°31- IN TERVALLESDETI ERCES

N°32
INTERVALLESDEQUATRES



En passant d'un intervalle à un autre, évitez le déplacement del'embouchure

ou le mouvement des lèvres ou du menton.



N°36. DU LIÉ SUR LA MEME NOTE

N° 37. DE LA BLANCHEPOINTÉE

remplaçant la blancheliée sur la.
noire.



N°38 RÉCRÉATIF
^ Mesureentre à 3 te mps

N° 39
.

RESUME MELODIQUE
.

Observezles nuances et soutenez tien les Sons.



N°41 - EMPLOIDUDO,DU SI, DUFAET.MESUREA 3 TEMPS

DEUX DUOSRÉCRÉATIFS

SUR CE QU' ON A VU PRECÊDEMM ENT
L élève fera successivement la 1ère et la 2.me partie



N°43 INTERVALLES DE SIXTES. Gamme

N°44. INTERVALLES DE 7ÈMES
Ne déplacezpar l'embouchure



N°46. APPLICATION MÉLODIQUE
_ EMPLOI DU MI , FA B ET SI b.



N°47.
EMPLOIDU SOL

N°48. RÉSUMÉ MÉLODIQUE

N°49. MESUREA2/4SURDIFFÉRENTSINTERVALLES. Emploiduré »







EXERCICE EN DEMI TONS

pour bien se penetrer des notes enharmoniques

ou notes se produisantavec le même doigté
et donnant le même son .

Les notes se reliant par un peinte

produisent le même son .

On emploie par conséquent le même

doigté.



Alle gre tto

N°55. DUO

N° 56. DUO



DU COULE OU LIÉ

Jecrois utile d'indiquer, des a présent,le coulé ou lié qui va permettre de

nous développer dans nos mélodies .Le coule séparé d'une note à une autre, par
un ton ou un demi-ton, s' obtient sans force de lèvres et presque naturellement,en
enfonçant le piston. Il n'en est pas de même des intervalles plus grands; ilfaut,pour

ceux-là, resserrer les lèvres proportionnellement à la distance des notes liées,en pressant

légèrement l'embouchure sur les lèvres.



Quand le mi, entre la 4.me 'et 5.me ligne se trouve précédé et suivi d'un fa, il

faut prendre le doigté ~; cette- note, étant un peu plus haute avec ce doigté,produit

un meilleur effet, attendu qu'elle ert souvent, dans ce cas, note sensible du ton de fa.



1N°60
.

LIAISONS AUX DIFFERENTS TEMPS DE LA MESURE.

N°61. APPLICATION MÉLODIQUE

Soutenez bien les sons
.



N°62. DUO RÉCRÉATIF.

»

N°63. DUO



EXERCICES EN LA MINEUR

N° 64. GAMME PRÉLUDE

N°65. EXERCICE



N°67. APPLICATION MELODIQUE



GAMME PRÉLUDE ET EXERCICE EN RÉ MINEUR
.

N° 69
.

APPLICATION MÉLODIQUE



GAMME PRELUDEN° 70
de l'exerciceen mimineur

1N° 71. APPLICATION MELODIQUE



DU. COULÉ DE TROIS NOTES A UN DEGRÉ DE DISTANCE (ou notesconjointes)



N°74. APPLICATION MÉLODIQUE

DU COULÉ DE TIERCE

Le coule, sur la tierce supérieure, s'obtient en attaquant légèrement la
premièrenote en enflant le son au moment de. passer a la 2.mequi fait tierce;
il faut appuyer legèrement l'embouchuresur les lèvres en les resserrant un peu.
Pour le coule, en descendant sur la tierce inférieure,il faut attaquer la 1ère note
et poser le son sans le forcer, sur la 2.me, en lâchant faiblement les lèvres.Les couler

ou l'emploi d'un doigte n'est pas usité s'obtiennentplus difficilement;pour monter,on
devra donc pincer unpeu plus les lèvres.Il en est de même des notes liées s'obtenantsans changer





DEUX PETITS DUOS RÉCRÉATIFS.



DES SYNCOPES (Miresetblaches)

Les syncopes ne doivent être accusées que dans leur attaque; et
, par

conséquent
(

laissez plutôt faiblir le son sur la seconde partie de la valeur

de la note qui forme syncope : Tout autre articulation serait mauvaise et
d'un effet désagréable. Il faut bien accuser l'attaquepar la syllabe tu, afin que
le son nesoit pas pris au dessus ou en dessous de celui que doitproduire la note.
On obtient ainsi une attaque très-franche

.



ATTAQUEZ franchement la 2me. note de chaque mesure ; laissez fai blir leson

sur la première.

EXERCICE AVEC DES SILENCES. Quoique bien attaquée,ne faites pas la noire.
trop brève: donnez-lui toute sa valeur sans,pour cela,trainer les sons-.

SUR LE COULE DE TIERCE.

9N°84. DUO RECREATIF



BERCEUSE. DUO SUR LECOULÉDE TIERCE avec syncopes à la 2me.partie.



DU COULE DE QUATRE NOTES ET DE QUARTE



APPICATION MÉLODIQUE.

N°88. POSEZ LE SON

A VEC PEU CA TESSE





APPUI CATION MÉLODIQUE



DU DEMI SOUPIR

REMPLAÇANT LA VALEUR. DU POINT.



N°93.AVEC DEUX CROCHES. Passez les bien également

en accusant la syllabe tu fur chacune d'elle.

(1) ... ,Les exei cices 94 &95, ainsi que-tour les exercices propres a développerle son devront être travailles avec soin et souvent
afin d' obtenir le développementder sons et la flexibilité des lèvres. Dans cet exercices, respirez le moinr couvent poryiole.



APPLICATION MELODIQUE SUR LE COULE DE QUINTE ET DE SIXTE ET DU COULÉ

N° 97 DE DEUX CROCHES. —
Soutenezbien les sons sur 1er blanches,ne respirez qv aux virgules.



EXERCICE MÉLODIQUE récapitulant en si b (avec deux bémols)
Soutenez bien les sons, défiez vous. de pousser les noter par des oua-oua.

(1) Je m'attache- autant que possible,dans le courant de cette méthode, à indiquer les nuances, qui ne sont autre chosequela manière
d'exécuter, même s'il n'y avait pas d'indication ; on ne devra donc par en exagerer l'importance dans l'exécution; on ye conformera prin-
cipalement au rhythme du morceau et au bon goût de l'exécution

.



EXERCICE MÉLODIQUE AVEC DEUX DIÈZES,COULÉSETSONSSOUTENUS.

N °101
.
AVEC QUATRE CROCHES ET NUANCES.Le piqué dans le son s'accusa moins



DUO EN Ml MINEUR ET MAJEUR

Andantino CantoDolce
en allongeant-lessons sur les croches

.



D.C.
Jusqu'au
mot Fin.

DU DEMI-SOUPIR
,

REMPLAÇANT LA VALEUR D'UNE CROCHE.
Ne pas respirer a chaque demi-soupir,Attaquez franchement la note.

9 POUR EXERCER LA LANGUE SUR LE MEME DEGRE
;

Attaquez sèchementchaque croche.

1



EXERCICES SUR LES GAMMES
,

EN PIQUÉ.

Cee gammes pourront être jouèea dans différents mouvementsà4tempspuis à2 temps



N?110 - APPLICATION MÉLODIQUE

1DUO RECRÉATIF, CONCERTANT





DU COULÉ DE TROIS NOTES.

Et pour s'habituer aux articulations et àjouer avec des accidents dans le courant dumorceau

N°.113- EXERCICESURLAGAMME



DU
COULÉ DE SIXTE AVEC CROCHES PIQUÉES.ET COULEES.

EXERCICE MÉLODIQUE, sur les Croches.

Lorsque les croches sont marquées d'un point on doit les accuser sèchement
en séparant les sons de chaque note.



DUO RECRÉATI F,CONCERTANT.



EXERCICE EN SI sur les croches piquées mèlées de coulées de deux,etnuances.
Attachez-vous a faire correctementles articulations,attaquez franchement.



EXERCICES EN INTERVALLES,.Nepressezpeu le mouvement )

Ne dérangez pas l'embouchure des lèvres en payant d'une note grave à une note aiguë, ne faitespas
faire de mouvementau menton.

EXERCICE RECAPITULANT ET MELODIQUE SUR LE COULE DE 3 ET4NOTES.



N°.121
-

EXERCICE sur la GAMMEen RÉ

DUO RECRÉATI
F

Contre-temps à la seconde partie
.

N°.122
Ne respirez qu aux fins de phrases
indiquées par des virgules.



EXERCICES POUR SE FAMILLIARISERAVECLESTEMPS et ½ TEMPS.

Mêmes observations pour la respiration.



1COULES et CONTRE-TEMPS,(N
e respirez pas à chaque demi- soupir.

N°.126
COULE DE QUATRE CROCHES

Accentuez bien la noire du 4e-temps



DU COULE DE 7 eme,, et de 5 NOT ES
;
Mêmes observations que pour les Nos,94,95,VoyezcesNos

N?128- APPLICATION MÈLODIQUE et ARTICULATIONS
DIFFERENTES.



PIQUÉ D'INTERVALLE
,

ET LI È DE T ROI ROISCROCHES.



N°.130 -

1DUO RECREATIF

Observezbien les nuances





SONS PORTES
,

COULE EN DEGRES DISJOINTS.
Mêmes observations que pour les Nos 94 et 95

.
(Faites si vouspouvez 4 mesures sans respirer)



RÉSUMÉ MÉLODIQUE.



SUR LE PIQUÉ D'INTERVALLE

Ne précipitez pas le mouvement pour commencer. Accusezbien chaquenote par la syllabe Tu.

PIQUÉ ET LIÉ DE DEUX NOTES EN I NTERVALLES eten DESCENDANT.

Travaillez cet exercice dans un mouvement un peu lent pour commencer.



RÉSUMÉ MELODIQUE.'

Portez le son sur la note supérieure en l'enflant, sans exagération, -mais avec souplesse,

SYNCOPES DE NOIRES ETCROCHES.
Ne poussez pas le son;au lieu de l'attaquer, accusez lattaque dela syncopepar la syllabeTu

détachez bien la croche.

N°. 139. SYNCOPES DE DEUX



N°.140- SYNCOPES sur les GAMMES



APPLICATION MELODIQUE

N°.145.

EXERCICES sur le COULE d'OCTAVE,
(Mêmes observationsqu'auxNos,94, 95,

Voyez, ces Nos



N? 146. Portez bien le son sur la seconde noie

N°.147- AVEC COULE DE HUIT CROCHES.



M°.151-

1.
COULE DE DIFFERENTS INTERVALLES.

APPLICATION MÉLODIQUE.



N°.152. SYNCOPES DE TROIS.

N?154. RÉSUMÉ MELODIQUE.



DES NUANCES, OU RHYTHME, DESSONSFILÉS,DELA MANIEREDEPHRASER.

Comme la langue Française, la musique a sa ponctuation, cette ponctuation s'appelle
nuance; les nuances sont l'âme delà musique

.
Pour bien nuancer, il faut être maître

des sons, aussi bien dans les forte, comme dans les piano , savoir les enfler ou les
diminuer, ce qui s'acquiert par la persévérance àfaire des sons soutenus etdes

sons files a tous les degres; on ne doit pas se décourager á faire ce travail par lequel

on obtient la surete des notes
,
la facilite dans l'attaque, et, qui en un mot,vous rend

maître des sons de votre instrument,que vous pouvez gouverner selon vos senti-
ments et vos désirs

.
Le, Rhythme est donné par le mouvement qu'il faut savoir 5e

rendre compte. Ces mouvements dont les termes sont indiques dans les solfèges,
par des mots Italiens, s'indiquent toujours entête des morceaux

.
Un morceaux bien



rhythmé est donc un morceau bien suivi dans son mouvement et d'après les inspira-
tions du Compositeur

.
La maniére dephraser est de bien comprendre,lá pensée de

l'auteur n'est pas donnée a. tout le monde
,
le goût doit diriger l'artiste dans ce

travail, il faut se conformer strictement aux nuances indiquées
,
savoir donner

une attaque vigoureuse et poser le son d'une douceur extrême selon le caractère
du morceau L'expression ne doit cependant pas être exagérée et doit être amenée

par des sons bien combines et bien proportionnes au genre de musique que l'on
a á exécuter, trop vouloir faire du sentiment, soit par des expressions exagérées
ou des tremblements de sons rendrait laphrase ridicule

.
En général, quand laphrase

est amenée par des notes montantes, il faut alors enfler le sonmais progressivement
ainsi que je l'ai indique dans les leçons qui précédent

:
C'est le contrairepour la

phrase descendante que l' on diminuera proportionellement. Les terminaisons
des phrases doivent etre faites avec douceur etposer le son avec délicatesse, terminer

une phrase ou un point d'orguebrusquement serait faire preuve, de mauvais goût.
Je soumets ci-après quelques exercices en sons files ou en sons soutenus qu'il faudra
travailler avec goût et persévérance

;
elles sont utiles non seulementau point de vue des

sons et des nuances, mais au point de vue de la respiration qu'il faut savoir ménager
selon la longueur dela phrase, car il esc tout naturel que l'on 11e doit pas respirer dans

une phrase qui est liée. Je recommande donc de travailler souvent ces exercices pourobtenir
l'ampleur, la sûreté dans les sons et la fermeté de l'embouchure. (Ci-aprés les exercices)

SONS FILES ET SOUTENUS, pour développer les sons.



7MELODIE





1
N ? 160

-
MELODIE.



SYNCOPES AVEC SILENCES.
Dans les mesures qui commencentpar deux croches et un demi-soupir,la1recroche étant sur le temps
fort, il faut l'accuserun peu plus que la 2e. qui lie doit être pour ainsi dire que le contre-coup de la 1re.ce

qui est le contraire pour les syncopes. _

1N?163. SUK LE COULE



RECAPITULATION sur le COULE et le PI QUE, POUR S'HABITUER AUX DIFFERENTES ARTICULATIONS.

Il faut étudier cetexercice souvent, sans presser le mouvementetavec égalité,puis on le prendra
dans unmouvementplusvifet a deux temps.



APPLICATION ET RESUME M É LODI QUE SUR LES A RTICULATIONS
.

N? 165- EN MI- MINEUR.



SUR LE PI QU E D'INTERVALLE, EN MI-MINEUR.

DU TRIOLET.
Le triolet est un groupe de trois note,qui représentent lavaleur de deux dans les mesures
simples. On l'indique par le chiffre 3, placé au dessus du groupe de notes que l'on veut faire

triolet. Il faut le passer avec égalité sans presser.



SUR LE MEME DEGRE, EN PIQUE POUR EXERCER LA LANGUE.

N? 169- SUR DIFFÉRENTESARTICULATIONSEN RE



MÉLODIE EN
MIb

,
(SOUTENEZ BIEN LES SONS.)

EXERCICE SUR LE
PIQUE

ET LE COULE 0'OCTAVES : GAMME CHROMATIQUE.



ETUDE SUR LE COULE DE DEUX CROCHES À DIFFERENTS INTERVALLES.
Pour exercer les lèvres et leur donner dela souplesse. (Passerlescrochesavecégalitésanspresser.)



EXERCICES SUR LA MESURE A

Défiez-vous de passer trop rapidementla. croche en lui donnant la valeur d'une double ce qui olerait le
caractère de la mesure et lui ferait prendre celui du ~

.
Ne lui donnez quejuste sa valeur.

N°173.
N'oubliez pas daccuser

chaque note par la syllabe Tu.

N°. 174-. AVEC COULE

Pour apprendre à accuser des notes isolées par des piano et des forte : attaquez la1re note de chaque
mesure franchement sans faire cuivrer le son, détachez délicatement celles qui suivent.



EN Dl FFERENTS TONS
,

Accusez davantage les notes marquées d'un chevron



EXERCICE SUR LE LIE DANS LE~.
Soutenez bien les sons.

N°178
Le demi-soupir remplace la moitié de la valeur

de la noire par conséquent l'exécution doit être
plus brève.



POUR. EXERCER LA LANGUE SURLE MÊMEDEGRÉ
.

Si l'on éprouve de la difficulté à faire nettement le coup de langue,on devra le commencer dansun mouvement
lent en prononcant bien sur chaque attaque là syllabe Tu et non pas Du,ou Dou, en le travaillantainsi
avec persévérance et de -plus vite en plus vite, on obtiendraun résultat.



N° 181- SUR. LE PI QUE avec Notes disjointes et conjointes



EXERCICE PAR DEGRÉS DISJOINTS.

N?182- Accusez-bien la premièrenote sans faire
cuivrer le son Tiquez les2 autres avec égalité

EXERCICE EN NOTES LIEES DE DEUX ET TROIS NOTES.



PIQUÉ ET LIE DE SIX NOTES SUR LA GAMME DE RE.

1LIE DE DEUX NOTES, PIQUE D'UNE



7RESUME 1°

RÉSUME 2?



1RESUME 3



N? 189- EXERCICE surlaGAMME CHROMATIQUE.

Travaillez cet exercice en enflantle son en montantet en le diminuant en descendait lentement en commençant afin de
faire marcherle doigté régulièrement el deplus vite enplus vite. Répétez les reprisesplusieurs fois de suite rendez- vous
bien compte des différentes manieres de noter les gammes chromatiques.





N? 190-

1
POUR EXERCER LE DOI GTE ET LA LANGUE.

Détachez bien chaque note.

1N
?

191. MORCEAU RECREATIF



EXERCICES SUR LA CROCHE POINTEE, SUIVIE D'UNE DOUBLE CROCHE.
On ne devra pas abréger la durée de la croche pointée,conserve-z-luitoute sa valeur mais sans traîner
les sons. Ne donnez égalementa la double croche que sa valeur réelle, c 'es t -

à
-
dire la 4emepartie d'un temps

en prononçantbien l'attaque sur chacune d' elle par la syllabe. Tu.

N? 193 Maestoso

N° 194. Maestoso



N? 195 Martial

tAVEC COULE
,

S outenez les noires avec douceur.



N° 198
APPLICATION.

Plus décidé que la. précédenteleçon

N° 199. EXERCICE RECREATIF.



Enchaînez bien la double croche avec la croche pointée sans interruption de son,de façon

à ne parfaire supposer qu'ily a un quart de soupir après la double croche. Soutenez les sons.



DE LA CROCHE AVEC QUARTDE SOUPIR ENTRE.
Accusez plus sèchement les croches. On pourra travailler cet exercice dans un mouvement
très précipite après l' avoir joue dans différents mouvements

EXERCICE MELODIQUE

Méfiez
-vous dans cet exercice de faire des Oua ,Oua, sur les doubles croches

, pour éviter cela
passez d'une note à l'autre sans faire de mouvements de lèvres.



EXERCICE SUR LE DOIGTE, LE PIQUE ET LE COULE DE 3 NOTES.



ENGÉNÉRALlorsqu'unenote constituant une attaque setrouve d'être plus longue que celle sur
laquelle elle se relie par un coulé , la première doit être accentuée dans son attaque en laissantfaiblir le
son sur la 2..

,
surtout lorsque la I reest plus hauts que labrève etqu'elle s6 trouve placée sur un temps fort

faites donc ici ce quejerecommande de ne pas faire auN°200. EXERCICE EXEMPLE.

N°206
Accentuez seulement la 1renote des mesures-marquées d'unf. En retirant subitement le
son détachez bien les croches.



DE LA DOUBLE CROCHE DANS LE ~, PRECEDEE D'UNE CROCHE POINTEE.





EXERCICES SUR DEUX DOUBLES CROCHES. Ne donnez que
juste, la valeur réelle aux doubles croches en accusant bien la syllabe Tu sur chacune d 'elles. '

1
N°211

.
SUR LE MEME DEGRE

N° 212
-

RECRÉATIF sur lemême degré



AVEC DOIGTÉS
ou DEGRES ASCENDANTSouDESCENDANTS.



LA MÊME EN SI
^. ' Pour le changement du doigté

.

„ !
LE MEME EN RE Pour le changement du doigté.



N? 217. DOUBLES CROCHES SUR LES TEMPS)la mineur



N°218

COULÉ DE DEUX DOUBLES CROCBES,

Ascendant etdescendant mêlé aux deux
genres qui -précédent.



PETITE POLKA RECREATIVE
Passez les doubles croches sans les presser.



LA MEME EN FA

DUO- Il faut executer ce duo très légèrementcomme s'ily avait 3 doubles croches etunquartdesoupir
bien faire les nuances.





N?224: RESUME MÉLODIQUE



N°225
DES DOUBLES CROCHES PAR.4-.
Pour exercer le coup de langue sur
le même degré

N°226 Avec doigté par
degrés conjoints





N'accusez que la 1re nole de chaque mesure, les doubles croches bien piquées ettrès-légèrement,

ne respirez qu'aux fin de phrases, ou membres de phrases.



N°230. PAR DEGRÉS D'INTERVALLESouDISJOINTS



DOUBLES CROCHES AVEC COULE DE DEUX NOTES.
N°231

COULE DE 6 NOTES PAR DEGRÉS CONJOINTS, Arrivez àjouer cette leçon dans un mouvt précipite.



POUR EXERCER LECOUPDE LANGUE SUR LES DOUBLES CROCHESdansle~ sur le même degré.



1

AVEC COULE ENTRE LES TEMPS ET SUR LES TE M PS (Défiez-vousde passertrop vitelesdoublescroches)





DES MESURES COMPOSÉES; DU ~1f EN MI b

Il sera bon d'habituer l 'élève à décomposer la mesure en. battant toutes les croches.

1
N ? 239 MÉLODIE





N°241.. DUO



EXERCICE CHROMATIQUE ET DIATONIQUE



EXERCICE SUR LE PIQUE ET LE DOIGTE, MESURE A ~99



EXERCICE MELODIQUE SUR. LE
~Î ET DIVERSES ARTICULATIONS.



EXERCICES EN DOUBLES CROCHES POUR LE COUP DE LANGUE SUR LE MÊME DEGRE



N°247
.

AVEC COULE DE DEUX NOTES

N°248- EXERCICES A FAIRE dans tous les mouvements

N? 249



N? 250

N? 2,51



Nota: Pour éviterd'écrire d'autresleçonset grossir inutilement le volume de celle méthode, le professeurdevra faire
exécuter les leçons qui prècèdant,N°246 249,250,251,eny appliquantmentalement divers coule

variant de trois,quatre. cinq, sixsept et huit notes, variant ainsi au gre du Professeur.

1
EXERCICE POUR LE PIQUE ET LE COULE PR EPARANT AU TRI LLE



>
POUR LE PIQUE ET LE DOIGTE EN RE, Attaquezchaquenote très sèechement



DES SYNCOPES DE DOUBLES CROCHES ET CROCHES.

N° 255. APPLICATION MELODIQUE



EXERCICES ATRAVAILLERDANS TOUS LES MOUVEMENTS.
Po ur s'habituer aux articulations différentes et à la précipitationdu coup de langue avec le doigté
Sur la gamme de mib, les petites. reprises doivent se faireplusieurs fois de-suite



1
N° 257. APPLICATION MELODIQUE.

No 958
EXERCICE EN Ml MINEUR ET EN ~99

Soutenezbien la valeur dela noire pointee sans
exagération de force.



N? 259 ETU DE

EXERCICES SUR LA DOUBLE CROCHE POINTEE SUIVIE D'UNETRIPLE.
Faites les reprises -plusieursfois de suite Piquez bien les doubles croches pointées et les triplas
croches par la syllabe Tu et non pas TuDu.

N? 260 '



N°261- APPLICATION MÉLODIQUE





EXERCICES EN DOUBLES CROCHES PIQUÉES SUR LES GAMMES.



Nota: On peut pottr les exercices 2642 65 et266 -remplacer les piques par des coulés etvarier ce genre
de travail autant que possible.

POUR EXERCER LES DOIGTS
.

(A travailler dans tous les mouvements)





1
ETUDE SUR LE COULE, Enchaînement des sons chromatiques et diatoniques

( Faire aller le doigte bien règulièrement)



GRAND EXERCICE MODULANT, Ne donnez pas beaucoup de son
,

accusez sèchement chaque note. pointée.

N o j? 71 Moderato leggiero

Si
l on trouve ce morceau troplong onpourra aller du signe ~ 154) ausigne, ~ ,(Page155)



ETUDE RECREATIVE SUR LE COULE DE DEUX EN DEUX NOTES. Liez bien les
doubles croches entr'elles de manière à nepas exécuter commes'ily avait % de soupir après laliaison



N
-
273 EXERCICE CHROMATIQUE sur le coule de deux



1
DU PIQUE DE DOUBLES CROCHES DANS~.

Passez les doubles croches avecégalité enprononçant la sy llabe Tu sur cha-cnne d' elles •



GRAND EXERCICE RECREATIF SUR LE COUP DE LANGUE

Attachez-vousà l'égalité dans le coup delangue.

FIN DE LA1ère PARTIE.

Nota: La2e complémentde l'Etude du Cornetàpistons, elle démontre dans des leçons métdiquesetchantates,

20 études / •
appogiatures, les notes bréves

•
les gruppetts; le mordant et tint ce qui a trait à L'embellissementde laphrasemusicale.

20étudesart istiques,6 ^ concertants, des delangue binaire etternaire,etuntableauexplicatifsur
les trnspositions à opérer avec, nos deux tons de rechange pourjouer lesparties de trompetteetdecornet

avectousleurs
tous.



ÎT PARTIE

EXERCICESPRÉPARATOIRESSURLETRILLE.

le trille est un agrément difficile a executer sur le cornet, il est presque toujours dur,
o est pour celaL qu'il doit etre travaille sérieusement afin d'obtenir la souplessedes
livres et la légèreté du doigté,on -ne devra, pas avoir 'recours au poignet, la première
phalange des doigts devra- seulefonctionner,en évitant de tenir les doigts rapides

.
On.

devra d'abord. le travailler lentement et aller -par degré progressif de vitesse.Les trilles
d'un ton étant d'une exécution difficile on devra iorcer un peu plus lapres s ion sur les livres,

comme si l'on devait soutenir la note superieure.Pour rendre plus facile l'exécution-,on.
emploie de certains dotâtes que j'indique parle chiffre correspondantaux pistons.

TRILLES DE DEM i S TONS
,

POUR EXERCER LES DOIGTS.

(1) significations des lettres *dans cet exercice - U. Usité, - RU. Peu,usité—
N

-
U non usité- T. U. Très usité

—

(2) abréviations de 8 croches alternatives.



EXERCICE comme étude de doigta, mais noncomme usage pratique



DES NOTES GRAVES ET DES N OTES AI GU ES
Pouvant servir de recommandations pour les jeunes compositeurs

.

•
Depuis que Ion ne joue lecornet qu'avec 2 tons de rechange, les notes graves ont trop souvent été négligées

dans l'exécution. Les notes graves cependant avec ces deux tons se produisent trèsbien sur l'instrument et {ont un grand
effet, quand par le travail ou a obtenuune bonne sonorité

,. ces notes avec le ton de si ^ telles que le fa~ sol sol La.

si ~, et do. ne sent par le fait que; lunisson des notes suivantes faites avec le ton de fa= do~ ré, re ~ mi fa,
et fa~et sol, Lesquelles jouées avec le ton de fa, sont tout à fait a la portée de l'instrument .Je dois faire

remarquer cependant que lëtendue de 1 instrument prend son point Ae départ du fa~dessous les lignes
et se lè ve, jusqu'à 1 ut au-dsssus des lignes, ce qui fait que pour un cornetiste. qui possède Lien son instrument
dans toute son étendue, il a presque autant de parcours que le hautbois qui prend son débutau si sous les lignes

pour s élever jusqu'au ré ou mi plus hautque la portée. Mais pour jouer dans ces conditions, faudrait-ilécrire
specialernent? car il est de certains traits qui ne sauraient produire aucun effet dans le comme dautres qui
se produiraient avec peine dans laigü. Ainsi dans un chant large, il sera plus difficile et tres-pénible dele
soutenir dans l'aigutelles que sur les notes, La., si~ ~siI:¡ et do, mais en revanche on pourra chanter surfis
sol.sol La, si si~et do dans le grave, mais on fera difficilement les traits rapides sur ces.notes lesquels

seront plus familliers dans les notes aiguës .Je cite ici des exemples que j emprunte aux opéras
.

POUR LES NOTES GRAVES
Bienfaisable,.

L'ECLAIR d'Halèvy



Il est bien entendu que les noles graves dans un forte ne produiraient aucun effet parce qu'elles ne sentendraient

pas assez. Les observation ci-dessus relatives à ces notes ne trouvent leur application que pour les chants à découvert

c'est le contraire pour les notes aiguës qui demandentdans les sons larges d être attaquées et .soutenues avec force et

qui cependant se produisent assez bien dans un chant gai ou détache en solo.

EXEMPLE: LE SERMENT D'AUBER

1
LA FILLE DU REGIMENT de Donizetti

MARTHA de Flotow.

MARTHA
-

Sons larges en fortemais non en soie

Je
me résume donc en disant que l'onne doit pas neiger de travailler les "notes graves pas plusquelesnotesaigües, adopter un seulgen- *

re c'est faire du tort à lexecutant et d i execution. Pourproduire les notes graves onne doit pas forcer le son,ondoit le re-
chercher dans sa justesse et dans sa sonorité et pour cela laisseréchapper une plus grande colonne d'air sans apuyer l'em-
bouchure

sur les lèvres surtout se méfier du de du ré et du mibqui sont généralement hauts; on devra accorder le5 coulisses

quicorrespondenta ces notes,et m pas forcer le son pour éviter de le faire monter..Pour produire les notes aiguës on pincera



les lèvres en les resserrant et en appuyant l'embouchure sur les lèvres en comprimant l'air dans les pourrions tout en en lai-

sant écchapper une quantité suffisante pour produire la note se méfier commejustesse du sol qui est généralement haut, il ne
faudra donc

pas trop forcer cette note. LeLaau-dessus dela portée fait avec le ton ds La~
etavecle 1eret le2mepiston,est souventassez

dur i sortir je recommande donc un travail spécial pour cettenote.

(1) N°281.
Jouez avec
le ton d.e Sib

MELODIES EN SONS GRAVES

Soutenez-bienlessons sans
les forcer s'attacherala
justesse et lamelle qualité
des sons

(1) Pour imiter les sons du ton de fa en admettantque ce morceau soit écrit pour ce ton à l'intervalle

d'une quarte au-dessus, c'est-à-dire en ut au lieu de sol
.



(1) N°282. ~
Jouez ce morceauavec le ton de la~

MÉLODIE Pour s'habituer compter toutes les croches de la mesure. Le Professeurdevra
décomposerla mesure enbattant toutes les croches dans un mouvementpas trop lent

(1) Pour imiter les sons du ton de sol. en admettantque ce morceau soit écrit pour ce ton à l'intervalle d'une
note audessus, c'est-à-dire un do aulieude sir



NOTES D' AGREM ENT, NOTES BREVES et APPOGIATURES.

Une note est appogiaturequandelle se trouve a l'intervalle d'un ton ou d'un demi ton au-dessus dune note
réelle faisant partie de l'accor d compris dans la mesure, quand l'appogiature se trouve au-dessous de
la note réelle elle est invariablement placée a un demi ton d'intervalle de celle-ci. Toutes les autres petites
notes 3ont appelées notes d'agrément .parce qu'elles servent à broderlamélodie. Les appogiatures longues

prenant la moitié de la valeur de la note réelle ne s'écrivent plus de nos jours qu'en notes ordinaires, et sont
classées dans la mélodie avec les notes non compriges dans l'accord ou harmonie, mais elles



prennent part aux temps de k mesure, tendis que les notes d'agrément écrites en petites notes ainsi

que les appogiatures brèves ne fonl pas partie des temps compris dans la mesure
.

La petite note datent

dans les mouvements lents ou chantants ne s'accentue que très faiblement par un léger coup de langue prononcé

avec douceur Pans les mouvements vifs ou. gais. elle s'accuse .davantage. Toutes les notes d'agrèment
<

appogiatures brèves,gruppettos,mordants
.
trilles,etc., sont toujours coules et jamais piqués.

»

EMPLOI DE LA PETITE NOTE D'AGRÉMENT ou note s'accentuant sur une appogiatureécrite

en note ordinaire faisant partie des temps compris dans mesure.

1N°284- AN DANTE MELODIE



N°286. Liezbien 'les sonsentr'eux

La noie d'agrément ecrite au même devrez que la note qui précède, s'accuse un peu plus que
celle- ci



APPOGIATURES BRÈVES-La petite note placée sur le temps s'accuse par un coup de langue davantage

qu'entre le temps
.

On pourra jouer d'abord cette leçon sans faire lespetites notes pour bien se.
familliariser avec le rhythme

,
lequel doit être bien maintenu en exécutant cette leçon avec les petites notes





EXERCICE SUR LE COULE DE TRI PLE CROCHE SUR DOUBLECROCHE POINTÉE
Simulant les petites noies brèves comme éxécution.



APPOGIATURES BREVES

Dans un mouvement vif ou gai on accuse davantage la petite note en la passant avec légèreté et rapidité,

en l'accentuant par un petit coup de langue. Elle n'anticipe sur la valeurdelà note qui suit que dans une
proportion très

-minime car elle doit être passes très-brèvement



DOUBLES NOTES BREVES DITES D'AGREMENT

Ces sortes de notes que quelques méthodes désignent comme double appogiatures ne peuvent être
considéréescomme telles ,attendu qu'elles ne réunissent pas les conditions expliquéesaprès le Nos 283

.

Ces sortes degroupe de deux petites notes peuvent être divises en 3 catégories La p qui peut être prise une

tierce supérieure d'une noie principale en allant rejoindre cette note pardegrés descendants La peut être

prise une tierce inferieure d'une note principale en
allant par degrés ascendant rejoindre cette note et la 3me

qui peut être prise une note en dessouset une note au dessus de la note principale. Elle nanticipeque dune

valeur excessivement restreinte sur le temps qui précède



N°294. 2e GENRE



N° 295 3 ? GENRE



DE L' A PPOGIAT U R E DOU BLE ( Qu'il ne faut pas confondre avec les doublenotes
brèves ou d'agrément.

Il n'y a que .2 sortes d'appogiatures doubles
.

la. première qui se prend une note au-dessus à l 'intervalled'un

ton ou d'un demi ton selon la phrase musicale en compagnie d'une seconde note en dessous formant ègalement

appogiature et à intervalle invariable d'un demiton de la note réelle. Toutes les autres combinaisonsde petites

notes ne peuvent être considérées que comme notes d'agrément,mais non pas appogiatures.
La seconde sorte d'appogiatures doublas commence par la note inférieure comme ci-dessus, puis la note

supérieure pour se résoudre sur une note réelle ou note comprise dans un accord. La première combinaison

est très-peu usitée, ce genre s'emploie de préférence enajoutantune note entre les deux petitesde manière

a former un gruppetto ou groupe de trois.

EXEMPLE

Quel'onemploie
de préférence
comme il suit:

EXEMPLE



\

N° 297
SECONDGENRE DAVANTAGE USITE



DU MORDANT

Le mordant est un battement ou trille interrompu. il se fail de deux, trois. quatre cinq battements ou
même plus

;
mais le plus usité est celui de 2 notes qui ne constitue qu'un balte ment

,
Le mordant

commencepar la note principale monte d'une nole et redescend, sur la note principale sansaucune autre

terminaison, on l'indique par ce signe quand il est a un battementv ; par celui-ci quand ilestàdeux

à trois par celui-ci à quatre par celui-ci~ etc. Le mordant n'anticipe d aucune valeur sur
]a mesure ou le temps qui le précède

.
Le, mordant à un battement s'écrit plus généralement, avec

deux petites notes. Il est très-usité et produit un excellent effet sur le pistonquand il est passe avec

légereté
.

INDICATION AVEC LES PETITES NOTES DU MORDANT A UN BATTEMENT.

EMPLOI AVEC LE SIGNE INDICATIF DU MORDANT A UN BATTEMENT





Les mordants de plus grandevaleur s'indiquent généralementde lamême manière que le trille parceque
ordinairement ce genre de trille s'arrête sur la même note que celle dont il commence et ne peut par
ce motifavoir de terminaison,c'est ce qui le distingue d'avec letrille ; Il s'exécute dans toute la durée de

savaleur au même degré de vitesse. Il s'emploie de préference dans les mouvements vifs ou gais.



DU GRUPPETTO
Le Gruppetto le plus emploie est le Gruppetto de 4 notes. Il se

fait de deux manières. La 1re commençantpar une
appogialuresupérieure ensuite lanote principale qui précédé, en 3e une appogiature inférieure et en 4e, la note
principale qui précède -pour se terminer sur la note, qui suit.

EXEMPLE
Ce premier genre est celui des deux qui

est le plus usité.

Tour suppléer aux petites noies on emploie le signe suivant ~place à l 'endroit représentant
le temps ou il doit être exécuté il se fait ghénéraiement à la fin de lavaleur de a note

.

Indication

Effet
-

Cependant il s 'exécute également delamême manière quele suivant, mais alors on l'indique plus
souvent en indiquant toutes les notes ou en mettant la 1reboucle du signe enbas

Cegenr e . de
g r uppetto qui est la secondemanièred'écrire se termineplus ordinairementplus bas

que la note principale quL commence Sapremière note est une appogiature inférieure, la 2e
<. première Ilote principale,h 3. est l'appogiature supérieure et la 4e encore sanoteprin-

cipale.



Dans les inouïe ou chan-

tants, on anticipe un peu plus sur la

valeur delà 1renoie pour donner plus

de douceur et de grâce à laphrase
On peut donc l'exécu te r dela manière

suivante selon le rhythme de la phrase musicale

ANDANTE

NOTAOnmet ordinairement l'accident de l'appogiature inférieure
ou supérieure au dessus ou au dessous du signe.

en.observant les explications concernant les appogiatures il devient difficile de se tromper, la phrase musicaledureste
guide l'oreille et oblige pour ainsi dite l'artiste de se conformer à. cette règle.



D ES PET1TS GR O U PES ou autres genres de gruppettos.

Ilexiste d' autres genres de gruppettos que l'on indique généralementparles notes mêmes écrites en
petites notes ce genre d 'agrément ou ornement que l'on exécute toujours avec rapidité et légéreté

anticipe de

très-peu sur lavaleur du temps qui precède ils s'ecriventselonlegoût oul'idée du compositeur et n'ont pas pour

ce
motifd'indication particulière attenduque l'on peut en varier les genres L l'infini. Cependantle gruppetto

dô 3 notes peut s'indiquer avec les signes précédents quandil se termine sur lamême note quela 1ere.Voyez les mesures

del'exemple ci-après. 1.6.9.10.11.12.13.et 14.

N° 306 .
EXERCICE SUR CES PETITSGROUPES



N°307
.

RÉSUMÉ MELODIQUE







EXERCICE RECREATIF. Resumé de lanote d'agrément, brève double et simple, appogiature,
EN RE MINEUR ^

Gruppetto,petit groupe,et mordant triolets et doublescroches



EXERCICES SUR LE TRILLE

Le trille que l'on indique comme l'exemple suivant s'exécute dans un mouvementde vitesse

proportionne a. lavaleur de la note et du mouvement qui est indique Dansles mouvements

lents on prépare le trille en le commencantun peu plus lentement eten donnant un mou-

vement en rapport avec la. valeur de lanote sur laquelle s'execute le trilleDans les
mouvementvifs ou gais on peut l'executer sans préparation et avecun dégrédevitesse

presque égal.

Indication.
MOUVEMENT GAI

Exécution

Pour triller du ré~ sous la première ligne au mi, iL faudra faire cette dernière
note avec le 3e piston.



Pour triller sur le mi, entre la et 5e ligne on devraprendre celle note avec les 1erset2epistons
Pour triller sur le sol#onfera le la avec le 3?piston,etpour la terminaisonon fera le saavec les 3 pistons réunis



TRILLES D UN TON

Du Jol au la celle seconde note se fait avec le troisième piston

(1) • • •On iera. le la avec les 3 pistons réunis et l'on trillera avec le 1, premier et 35 pistons ,



On peut terminer le trille selon le cas oulaphrase musicale paur2 petites notes ainter
valle de seconde et de tierce de la note que l'on trille. Voyez la seconde mesure.



Lorsque l'on veut donner un auIre genre de terminaisonau trille et par conséquentsortir '

des règles les pins usitées, ou en indique la terminaisonpar Les petites notes écrites commedans l'exercice suivant aux mesures 10e 12 14, 26, 28 etc

N° 322 ANDANTINO



LE PORTAMENTO v
Le Portamento ou port devoix est une petite note d'agrément répétée d' une note principale
que l'on vient de quitter et quel'on porte sur une note principale que l'on. va.prendre. Ce

genre d'agrément doit être fait avecbeaucoup de sou souplesse,lapetité note ne s'accuseque tris-peu

etsert pour ainsi dire d élan pour mieux porter le son. sur la note principale qUi suit. Par
conséquent on ne l'attaque que par un léger coup de langue.

N°323- Chantezbien en soutenantles
1 sons.





N°326. POLKA
Dans un mouvementgai
le portamento s' accuse
davantage.

Nota: Unne devra pas abuserde ce genre d'agrémentqui esttrés-joli quand ilestbienplace, mais qui devient ridicule-
quand on l'emploie,par exces. ' '

EXERCICE RECREATIF SUR LETRI LLE ET LA NOTE BREVE



Nota
:

L'étude du Cornet se résume en5chosesprincipales qui sont. 1° L'Exercice des doigts. 2°Celui de la
Langue. 3°La pratique de ces deux réunis

.
4°Laflexibilité des lévres, 5°Lasûreté d'attaque, C'estpour

obtenirces cinq choses indispensables quej'ai cru devoir écrire cas douzegrands exercices, l'élevequi sera
persévérant acquerreraJ en suis certain de très -

bons resultats.

GRANDSEXERCICESRÉCAPITULANTSSERVANTD'ETUDESGÉNÉRALES
SURLESACCORDS

PARFAITSET LES7mesDOMINANTESDE TOUTESLES TONALITÉS

On devra dabord commencerà travailler chaquemesure très-lentement et en allantpar
degré devitesse jusqu a ce quel'on soit parvenu a l'égalité de chaquenote et a la
sûreté de l'attaque.

.

MANIERE DE TRAVAILLER CHAQUE MESURE

Quand on aura. obtenu un résultat sur chaquemesure onpourra alors enchaîner la leçon sans tenir compte

d'aucune reprise et en faire de cette façon une étudesuivie d'un boutàl'autre. Ce résultai obtenu en
pique onpourra s'exercer sur le coule en coulantde memoire etencommentantde couler la1erenote avec
la seconde puis de 2 en 2 de 3 en 3, de 4 en4 etc} en variant indéfinimenton pourra aussi tra-
vailler en piqué de doubles croches pointées suivies d'une tripla.

EXEMPLE:



AUTRES EXEMPLES

Pour l'étude de ces exercices on ne devra pas employer de doigte factice ccequi simplifierait de beaucoup

certains passages, mais qui excluerait lebut quenous nous sommes proposé en écrivantces leçons pour

vamere les difficultés. 11Serabon cependant de s'en rendre compte afin que dans les cas urgents onpuisse

en faire usaqe.

Quandonjouera ces leçons d'un bout à l'autre onaurasoin deprendre larespirationsubitement lafindesmesures soit touteles2,4ou8mre.

EN LA MINEUR, RELATIF DE DO MAJEUR.
Nota : Onpourrajouer celleleçon enla majeur en plaçant menta lement àla Clef irais diézes.



: .
LEÇON EN FA

„ .Nota: Onpourrajouer cette Leçon en Fa majeur en plaçantmentalement à laClef six dièzes en annulant
U bémol

EN RE MINEUR RELATIF DE FAMAJEUR.

Nota : En annulant le bémol et en plaçantmentalementàlaclefdeux dièzes on jouera cet exercice en

EN SI b MAJEUR.
,Nota

: Enannulant les2 bémolset mplaçantmentalement5dièzesà la clefonjouera est exerciceensi majeur



EN SOL MINEUR RELATIF DE SI
* MAJEUR

Nota
.

Onjouera la mêmeenJol majeur avec un dièze au lieu de deux bémola

EN MI MAJEUR.Nota:Onjouera cetexerciceenMi4majeurenmettantquatrediezesd laclefau lieu de trois bémolr
.



N°335- EN UT MINEUR
RELATIFDEMIbMAJEUR



N°36-EN LAb

N° 332 EN FA MINEUR
RELATIF DE LAbMAJEUR



> b
N° 338 -

EN RE



Pour jouer en si~ mineur, relatif de ré~ majeur onjoueraleN°339 avec deux diezes au lieude cinq bémols

et l'on fera. des laf au lieu des la~ qui sont indiques

Pour jouer en fa* mineur on prendra le N°332, on mettra à la place des 4 bémols 3 diezes etl'onfera

des mi# au lieu des mi~ qui sont indiques.
Pourjouer en do*mineur on prendra le N° 335, on mettra a laplace des 3 bémols 4diezes et l'on
fera des si# au lieu des si 4 qui sont indiques
Pour jouer en sol# mineur on prendrale 333, et l'on mettra a laplace des % bémols 5 diezes et
l'on fera. des doubles dièses au lieu dessa#qui &ont indiqués.

SIX DUOSCHANTANTSET RECREATIFS.

Soulenez bien les sons etfaites bien les nuances

N°340 1erDUO.





N°341. DUO 2.



N°342DUO.3



N°343 DUO 4.
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N°344 DUO5



N°345 DUO6e





20 ETUDESRECREATIVESETARTISTIQUES.



1N°342. 2e. ETUDE

N? 348 3e ETUDE



N°.349

4e ETUDE

N° 350. 5e ETUDE PRELUDE





N°352

2e ETUDE



N°353 8e ETUDE





N? 355. 10e ETUDE

1

N? 356 - 11e ETUDEENPIQUÉ



N° 358 . 13e ETUDE, SOLO



N° 359

14e ETUDE



N°360 15eETUDE





N° 362

Pour l'étude- du- coup de langue ternairejouer la même leçon comme ci - après en remplaçant --
la2e note de chaque trioletpar la1ere

N? 363 . 18eETUDE POUR LE DOIGTE a LE COULE

6 6







DUCOUPDELANGUESTACCATOou BINAIRE ET TERNAIRE ( double et triple)

J ai réserve à la fin de cette méthode ce genre d'étude parceque le coup delangue doubleet triple(ou

binaire et ternaire ) doit formerun travail spécial qui ne doit être abordé que quand onpossèdetrès -
bien le coup de langue simple, car celui-ci étant parfaitementacquis ne peut que faciliter l' éludes

du staccato
.

Il serait donc imprudent de vouloir aborder ce dernier avant de savoir faire cor-
rectement le simple parceque la langue n'ayant pas encore obtenu lalégèreté suffisante se trouve-
rait débiacée par ce travail et cela nuirait a l'un et à l'autre genre Ce coup de langue du restene
s' employaitpas sur le cornet à pistons ily a quelques années et néanmoins des instrumentistes
de mérite étaient parvenus par le travail a obtenir une grande légèreté par L'emploi du coup de
Languesimple

. ce genre de coup de langue produit de grands effets dans l'exécutionily est
même d un grand secours, lorsqu' il est employé avecintelligence et avec à proposaussi est-il
bon de le savoir faire, mais il ne doit s'employer que dans lestraits précipités ou le coup delangue
simple offrirait trop de difficultéspour obtenir la vitesse voulue; pour celaon devratoujours se
rendre compte du rythme et du mouvement car SOUvent il ne produitpas l' effet désiré et se trouve



déplacé lorsqu'il n'est pas approprie au genre de musique que l'on doit 3xécu ter. Ainsi dans les mouvemnts.

Maëstoso le coup delanque ternaire produit souvent un effet trop précipité et détruit lavraievaleur des

notes
,
il sera doncplus convenable de faire le passage suivant comme il suit :

Mais si le mouvement est indique par un Allegro, alors il serait nécessaire de le 1.3.ire comme le second

cas Il en est de même pour les passades binaires.

Il est donc bien convenu que le coup de

langue binaire ou a deux syllabes repelees

alternativements'emploie de préférence clans les mouvements Vifs, et dans des combinaisonsde

notes allant par nombrepair, il se prononce comme ci-dessus lu,ku lu,ku, lu, ku, tu, et cela quand.

toutes les notes sont détachées oupiquées.

EXEMPLE :

Si l'on intercale ce coup de langue avec des liés, les syllabes doivent toujours garder l'ordre qui leur est assi-

gné dans l'exemple ci-dessus. Ainsi si l'on lie les deux 1res notes de chaque temps de l'exemple suivant

on prononceraainsi
,
sauf laprononciation lu,ku quiest remplacée par la-a-Kapourpouvoirmieux

articuler la.

note liée.

Cette articulationde2 notes placée sur les temps, est la plus usitée,elle facilitebeaucoup laprécipication
du coup de langue; d'autres coulés que celui-ci ne sont guère employés mêlés au coup de langue

binaire parceque cela donneraitdes combinaisons qui pour l'executioncompliqueraient singuliè -

rement
•
En généraltous les lies de combinaisons binaires ou lies par nombre pains réservant la

syllabe tu pour attaque après le liè sont seuls bien faisables et usités
.
Quand la syllabe tu se trouve rem-

placée par un silence je stus d'avis de commencer la1re note par la syllabe tu et nonpar la syllabe

Ku qu'elle aurait s'ily avait à la place du silence une noteparceque cette syllabe ku ne constitue

pas une attaque suffisante pour un point de départ

(1)
Pour étudiercegenre de liaison onprendrales 1, 248, 250, 251, 252, %,{)6, 267, 268, 2y

•



Pour travailler ce coup de langue on devra commencer très lentement en prolongeant chaque syllabe et
plustôt en traînant le son afin de s'assurer l'attaquede chaque note etl'egalitè dans les sons,on devra

accuser d'avantage1a syllabe ku afin que par le travail on parvienne a confondre l'attaque avec

cetLe syllabe de celle laite par la sy1labe tu.On devratravailler d'abord surlemême son avant de

passer aux doigtés -
EXEMPLEpour commencer en

manière d'apprendre

ipuaiidoiiaura obtenu un résultat sur tous les sons à vide on pourra commencera faire des exer.

cices -
Je renvoie l'élève pour ce travail a partir des Nos 211

,
217, 225,jusqu'à232, puis pour

les gammes à partir de 245 jusqu'à252 puis £56 - 564:jusqu'à £20
.

On pourrapar la suite

premier les mouvements pour donner lalégèreté que réclame ce genre d'exercice. On ajoutera

aLL besoin les grands exercices dans tous les tons commençant auN°. 328, on intercalera ensuite le

coup de langue binaire dans les âo études à partir duN°346.

EXERCICE SUR LE COUP DE LANGUE BJNAIRE

Le coup de langue tri.ple ou ternaire doit se travailler dela même manière que la précédente en
prolongeant les syllabes tu tu Ku tu

EXEMPLE

N°367. LA MEME QUELA PRÉCEDENTEENCOUPDELANGUETERNAIRE



On emploie également le coup de lingue binaire dans le ~é comme dans 1' exemple suivant.
Voyez aussi les Nos 275 276 et 277.

Nota : Comme étude de coup de langue ternaire, onpourra jouer enprécipitantles mouvements lesNo s 179, 180,

181, 182puis 232 en supprimant tous les liés, N° 233;pourutiliser le coup de langue de frompette,243,362, on-

Jouera ce morceau comme l'indication qui est en bas de la neige pourfaire le slaccatoternaire
—

l'étude 18e

pourfaire le doigté approprié au coup de langue en supprimant tous les lies

EMPLOI DU COUP DE LANGUE TERNAIRE.



On peut intercaler le coup de langue binaire mêle au coup de langue ternaire quand la rapidi-
té du mouvement l'exige absolument

N°372 VARIATION AVEC DOIGTE



1TROIS AIRS VA,RI ES DONT UN EN DUO





1reVARIATION

2eVARIATION



3e VARIATION

FINALE





1re VARIATION

VARIATION



1
3eVARIATIONFINALE

3e AIR VARIE





4e AIR VARIE POUR PISTON





DU CORNET APISTONS avecses2 tousde lA etSIbjouant lespartiesdelatrompetteet ducornetapistons

avectousleurstons, par latransposition.

En terminantcelte méthodeje crois qu'il estde toute nécessitédesoumettre un tableauexplicatifsurnostiensde
rechangesjouant toutes lesparties écrites dans tous lesdifférents tons quepossédé la trompette etceuxquepossédait le
cornet àpistons, ce soin ayantjusqu' aprésentété négligé, il en est tropsouvent résulté que ded instrumentistes
d'un certain mérite se sont trouvés embarassés enface de parties très-simplesdont ilfallaitfairelatransposition
Je recommande donc cegenre de travail et le désigne comme l achèvementde l'étude d'un cornétiste surtout

s'ilse destine àjouer dans les orchestressérieux
.
Il est d'usagepour le compositeuren écrivant les partiesde

la trompette de toujours rechercherla tonalité d'Ut, ses notes naturellesqui sefontsans aucun mécanisme
étantsoldessous laportée do, idem mi, 1re ligne, sol,~sido. ré, mu etfa. cette dernière est une note que l'on.
peut faire entendre, mats qui est duresur l'instrument, le sol au dessusde laportéesort très- bien,maiselle

est unpeu aiguë et on ne l'écris que très- rarementsurtoutdans les tons aigus -
Etant ainsi limitéparlepeu

de notes que produit l'instrument ilafallupour lefairejoueretemployerdes Ions différente avoir recours
à des tons de rechanges pourles besoins del'orchestration. Ces tons de rechangessont ceuxde Sol, la,la
Ji aigüs, sigrave employés rarement. Ut, ré,mimi,fa (très usité) ré(peu usité)

Lecornetà pistons naseser-
vantplus que de2 tons la etsi ilfautqu'avec ces deux éléments il puisseproduire les mêmessonsque
s'iljouait avec tous leslons désignés ci- dessus Il faudradonc se rendre compile de l'intonationsquepro-
duit chaque ton de rechange

,
comparée ci la, tonalité, dans laquelle l'orchestreJe trouve dejouerJesoumets

à cet effet le 1erexemple avec l'étendue de la trompette,les notes écrites en rondes étant seules usitéessur
cet instrument.

EXPLICATIONDE L'EXEMPLE PRÉCÈDENT.

Le cornet ayant le ton, de la onluifaitjouer les notés une tierce mineure au dessusde celles
écrites pour l'orchestre,parceque t instrumentse trouvantaccordé aux ce ton une tierce mineureplusbas
que les instruments de l'orchestre quisont accordés au ton d'ut, ilfautnécessairepourrejoindre,
cette intonation, qu'il lue les notes une tierce mineure plus haut afin deproduire les mêmessons. On
emploie donc le ton, de la de préférence quand l'orchestrejoue avec des dièzes parceque ce ton en efface

trois du ton de l'orchestre
,

etsimplifié par cela la complicationdes accidents .Leton desiquise trouve
d'être accordé un ton au dessous de l'intonation cle l'orchestre demande à ce que les notes soient repro-
duites un ton plus haul- afin de rejoindre la même intonation, il efface deux bémols du ton de l'orchestre.

(1)
Pourproduire les sons de la trompette,lepiston devra transposerau dessus de la partie écrite tandisque pour rejoindre les sonsdes Ionsgravesdupiston
il devra. transposer au dessous des notes écrites ainsi SL vous avez une partie de trompette écrite auec la Ion desa vousprendrez le tondesi
et vousjouerez une quinte plus haute, tandis que si c'est le ton desa dupiston dont-il il J vous transposerez une quarteplus bas ce
qui produira la même noté, mais à une aclave de distance



.. c ceci il reuite que quand l 'orchestre dormeunlalepiston, avec le ton de la ditDo, mais neproduit
~/; réalité que le la de l'orchestre ou du diapason, de même pourle lon deSib à dit Si~, mais parlesait

entendre que le son dulaq, On peut doue se rendre comple de l'exemple precédentde celle manière,

.1. orchestre jolie en ~Ut, la tromplette ayant le même ton que l'orchestre joue les mêmes noiesle piston

en la Q qui est accordé une tierce mineure, plus bas doit jouer les notes de Z 'orchestIre une tiercemineu-
re plus haut souen mi b au lieu d'Ut et dire JL P do, ré mi ^ fa sol, la sib etc au lieu de Jol, lasido,
ré mi, fa,sol,etc, on si l'on se serk du ton de sib on reproduira les notes un lon plus hautpour re.
joindre les mêmes sons que l'orchestre

^ on jouera en re avecâ diezes a la clef eton lira, les noLes
la si do* ré, mi,fa# sol, la, etc, au lieu de sol,la,si ,de, re, mi,fa# sol écrilespourl'orchestre

.Il sera donc faciledese rendre compte de la clef quel'onfera usagepour ces transpositions,carsi
au lieu d'un si, vous dites de d estevident que c'est la Clef d 'Ut 3Ligne que vous emplorez
de même que si au lieu de ré, vous ditesfa, vous vous s ervez de laclef defa, 4eLigne. JL en sera
ainsi de toutes les transpositions à opérer,on devra donc toujoursJe rendre compte de la clef *

dont on emploiera.

Si les pisto ns
voulaient se se rvu dulon deSlb, au lieu du lon de la ils /oueraient lapartir d orches

tre un ton plus haut- étant accorde de un ton plus bas, soit en lab avec-3 diezes,de même qu 'ils
liraient la partie de trompette une tierce mineure plus bas se trouvant accordés avec ce ton unetierce
mineure plus haute que la tropette ce qui revient toujours àjoueravec3 diezes avec le tondeSib

deSibpourtransposerlapartiede ilfaudraitreproduire lessons unetiercemajeure
~trompette en ré

~
4 diezes,par ceque le ton de Si best accordé une tierce majeureplusbas que celui dela



L'ORCHESTRE JOUANT EN FA#
7
Seton defa#ou solb

n'étantpas usite pourla trom
-

pette le comppositeura recoursaun autre tonserappro
' ... -chantde celle tonalité

; parexemple avec le tonde Sibil ne conserve ainsi qu'undieze à la clef
, mais il ecrit~ler

notes ~usitéessur la trompette,(voyez l'exempeprrécédentpour pistonpourcette tonalité del 'orchestreprend
- le ton de lab etjoue en lab majeur avec3 diézes A la Clef, ou en lab avec le ton de Sibpour représenterlatonalite

de l'orchestre. en Sol
.

EXEMPLE.8.
L'ORCHESTREJOUANT-EN DO#

ou R Êb. compositeurfaitjour la trompette avec le tondereb

note qui correspondau même son que do# Le pistonpourjoueren do# prend le ton dela bet
- joue avec 4 diezes,soit en mi majeur Si I 'on- suppose par une enharmonie être enréb alorsonprend le ton de Sib et l'onjoue en mi bemol avec 3 bémols d la defce qui produit toujours

les mêmes sons qu 'avec le lon de la 4 puisque l'ona hausséle son d'un demitonparl' emploi
du ton. de Sib etque l' on a baisse le morceau d'un demi

-
ton-

\



L'ORCHESTRE JOUANT en
SOL Voir page précédente pource ton celui de fa# EX.7

qui produit exactement les mêmes sonsqueSol .
*
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